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À QUOI JOUONS-NOUS ?

AU BRUIT DU CANON. Malgré son air
terrible, voici un jeu inoffensif... et même peu
bruyant, car seule, la personne se prêtant à lex-E DES 14Z" périence, entendra le bruit lointain de ce caubnAG AINT ýNICOL"e invisible. Prenez une bonne ficelle de quelques
millimètres de diamètre, et longue de 4 à 5

w, verges Formez à l'une des extrémités un noeud
coulant -et enroulez l'autre bout autour dune

le canne, en faisant un noeud bien serré. Priez
QUI DONNE AUX PAUVRES PRÊTE À DIEU -Ce n'est pas moil s'écrient-ils sincèrement.

une personne de se mettreles mains à plat sur
Ce n7est donc' Personne? Je crois, moi, que les oreilles, etpassez-lui autour de le: tête le.î- cest tout le monde. Ce sont les pe-tits pieds-mGme je vous implore,tg pour vow aises, lçs petites mains noeud coulant, de manière à ce que la corde re

Pour tous lois heureux, d'iei-bas: qui grimpent sur les' eh pose sur le milieu de la figure et des mains.à chaque instant,
r- Donner, c'eetWenrichir encore qui les renversent par, terre Ceci fait, éloignez-vous de quelques pas Pour

D'un trésor qui ne périt pu. les petits talons-qui frottent. Six petites mains que la corde soit bien tendue; prenez la cannede dégâts qu'on neet six petits pieds font plus des deux mains, et, la tenant horizontalementL'aumÔne est l'épargne céleste, peut Croire. devant vous, f aite-s-la tourner sur elle-même en-A C'est la seule qui plaise à Dieu, a-
tre vos doigts. Chaque fois que ia canne glissea, Et c'est la seule gui nous reste, L'ANE ET LE. VOLEUR dans la bouche bien serrée que vous avez formée,le >ý Quand au monde il faut dire adieu.
il se produit un coincément dont le bruit se

A l'heure où notre âme Wenvole, Un voleur Wintýôduisit nuitamment chez un propage le long de la corde et s'amplifie de la-son âne; après avoir fait unelui vol' çon si extraordinaire, que la personne qui seUn ange pèse dans sa main que, dai 1 is sacentaines de verges il s'aP6rgut prête à l'expérience entend à chaque foisunpré pitation, il qait oublié les harnais de maile- Ce trésor, peut-êtreý une obole, bruit sourd et violent, comme PécholointainDonné un jour'Sur le chemin.
tre Aliboronl et, audacieux comme touz les ban- dun côup de canonl

ttý pour condui-re au grand mystère re ourner les chercher. Il atdits il 1solui deretd'un vol Plus jOYeux, âne à u arbre et courNotre âme tacha son-ut à pétable; il
enr les rênes autour de son MOTS POUR RIREDe cette Obole de la terre enfila le licou, ý OUI&,Il £Ait un utre dans les cieux corps et -doublia mêPle pas de passer douce-un Niuiy la blonde et gentille fillette d'un de nosIIENRI DE BOSNIER. ment à.soïï cou beau Collier de. grelotMais: àôüdAýin, le fermier, qui a entendu du maîtrés du Barreau, était, hier matin, en con-dOv 't lui, une -fourche à la templation devant-une cage.bruit,. se dress an

CE N'EST PAS. NOP Elle examinait avec rattention
[e i:'ý.. .. 1 à 1 , 1 . . UJOURS PUNIE la plus soutenue trois petits serinsLA DES0ýEISS1ANCE EST TO nouveau-nés, déplumés, maigres,%_ -Qui a lait plewer tu petite

nt le bec largement ouvert Bor-euý? dit la bonne. 
tait du nid.-- ce ný6ât pas iloi, répond Ger-

Légèrement intriguée par son
ý_0e West pas ino4 réPOM4 eau- allure songeuse et réfléchiei à!. dif-

férente de s habitudes, sa mète Be
décide à lui demander, au 1out d'unvous. Vgvez £ait tomber

ý=tXe: elle.- momentý la cause de sa prioccur terre en courant 
pation.- e neàt Pas me tout de W7Ic .. -,, > Tout dûborcý la petite ne ré-ýi vôulait met.le, c'egt Maurice q., pondper, il fgHgit..bien Mc".

Veet pas ma'. faute si J'a Petit1ý
eurwest tioi'véo sur mon îwý..à coup;, frappant sça

nwnottes 1ýùý contre l'a- 1 1 ý. -J'aiMin. 
compris- 1 s'écria-t-elle.,qloLia Ulis tous le;%.. ý.ü, , 1 , Il.

qu'on va les baignerdéeordde -4don les a, déshabiUés, les, petitsqui re'ntre et voit wus ks,
oiseaux, dis foui par teryeý

n'est es--, moi 1, ce n"a8t p»a -Henri est un jeune fi-ý---Ce Le pretitis»,nt en Mêke,ý"D4* 1191-Zýi ý d Il .2lamier qui promet.et' -Oemenë. -ý ý . . * ;En rçpxMàirt son histoire sainte,
'1 ýëkît arrivé, -à lhistiiire dé- JO kPt ]a«ý, s4ph eelui qýfi dui une si beUe:
fortune. à l'explication des songe&

reprocur à Mif jus-6' me ý'QuPëe, qu 'demande sonfrères Z ýui
ýieZýMt1 aoue', itffi sent allusion à la vente c6lêër

emwu v4elent (luand, =gtm la, U"dema a
eurent ungrand tort,

letluel f
e4low. le quett, inain. Sôtze' ie perd pas son mang I'ûnt vendu bolà arch&Pal

se e gé1iý

............. ............. ............. 'ne Me condanlu e p"'à pamer encore Aix autres Le pro1em ai.ýaup6m chez yaus 1 mot tpmï» 414preuve eient
ee4 quun vù)gtiême.l» 'Râns saroir, de s'èeoul'er; eh&URA en- âný pc= m'être' trop,Xyïwt do -f«Am"jýs el"s à l'instantleisBé 4aure VW kýg,

'Ive Qu'elle dit.
ju#qu»ý-= vienne*t, nl'ôm" v6W et: quenle lxilemors eu ae de dépêtrer deý,Iw je, v,%is to'm4er 1 ýn1aY« eur Idonner pour. 6" tous qu'une $Mk

e08 Mon, V3yý*WwM*
tomurt,

% ému, tù es (à>ýM ev*ir réfWhi un instmt). - Jat-put twidrails qu'ib 46à pards pour la wrtizý,
en ion baüdot,,mtre' biwý6 S'entoi gutw

*6
ler oiývËýr son àB& I,ýws aý1ý-t4t

9 'p4M1wý non,
14"ý gc'=i*ùi*nant que je

eAngaroui4 -sa I«me luÎ4 gk&4*, il fauttë ý'yM '4 , , ýR,=rra- de
1

e


